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Un objectif commun
Le Fonds mondial de lutte contre le sida, la tuberculose et le paludisme et 
Gavi, l’Alliance du Vaccin sont les deux premiers investisseurs multilatéraux 
dans la santé mondiale. Notre objectif est le même : sauver des vies. Nos 
structures reposent sur le principe de l’appropriation par le pays, selon lequel 
il appartient aux pays où nous investissons de façonner leur riposte aux 
maladies. À l’heure actuelle, Gavi appuie les 57 pays où les revenus sont les 
plus faibles au monde. Le Fonds mondial, pour sa part, investit dans plus de 
100 pays. Il s’agit en majorité de pays d’Afrique et d’Asie. En améliorant notre 
collaboration, nous amplifions l’impact de notre travail dans ces pays. 

Un esprit de partenariat
Le Fonds mondial et Gavi partagent bien plus que le Campus de la santé 
mondiale à Genève, en Suisse, où ils ont leur siège. Les deux partenariats ont 
également une volonté commune d’accélérer le progrès dans la lutte contre 
les maladies à travers le monde et d’améliorer l’équité et la pérennité de l’accès 
aux interventions qui sauvent des vies. Nous suivons avec détermination 
le même fil conducteur : offrir des services de santé primaires essentiels 
aux populations les plus mal desservies et bâtir des systèmes résistants 
et pérennes pour la santé. Bien qu’ayant une mission et des modes de 
fonctionnement distincts, nous servons souvent les mêmes personnes et les 
mêmes communautés.  

Un impact considérable
En réduisant de plus de moitié le taux de mortalité combiné du sida, de la 
tuberculose et du paludisme, le partenariat du Fonds mondial a sauvé plus de 
50 millions de vies depuis 2002. Pour sa part, Gavi a contribué à la vaccination 
d’une génération entière – plus d’un milliard d’enfants – depuis 2000, ce qui 
correspond à plus de 17 millions de décès évités.
Leur marge de manœuvre budgétaire s’étrécissant, les pays de mise en 
œuvre disposent de moins de ressources à consacrer à leurs systèmes de 
santé. À ces difficultés s’ajoutent une situation géopolitique défavorable et 
la multiplicité des demandes pour les mêmes ressources budgétaires des 
donateurs. Dans ce contexte, la collaboration entre le Fonds mondial et Gavi 
est plus importante que jamais. 
Nous partageons la même vision : coopérer lorsque la situation le demande, 
reconnaître nos différences et miser sur l’agilité, la souplesse et le 
pragmatisme que nous avons en commun. 

Le Fonds mondial et Gavi 
partagent la volonté de bâtir  
des systèmes résistants  
et pérennes pour la santé,  
clé du succès dans la 
lutte contre les maladies 
infectieuses d’aujourd’hui  
et fondement de la 
préparation et de la riposte 
aux pandémies de demain.

[Page de couverture] Malawi. 
Le vaccin antipaludique RTS,S 
est administré à Lusitana,  
une petite fille de cinq mois.  
Le Malawi est l’un des premiers  
pays à déployer ce vaccin 
révolutionnaire qui sauvera  
la vie d’innombrables enfants.

OMS Malawi

Gavi et le Fonds mondial
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Systèmes résistants et pérennes pour la santé
Beaucoup repose sur le bon fonctionnement des systèmes de santé. Les 
programmes de vaccination, l’élimination du VIH, de la tuberculose et du 
paludisme en tant que menaces pour la santé publique et, en fin de compte, la 
croissance et le développement durables et à long terme en dépendent tous.  

Il va de soi que Gavi et le Fonds mondial investissent dans des initiatives de 
renforcement des systèmes qui contribuent exclusivement à l’atteinte de leurs 
objectifs respectifs (p. ex. l’équipement de la chaîne du froid pour les vaccins 
ou la chaîne d’approvisionnement de traitements). De plus en plus toutefois, 
nous collaborons et investissons conjointement dans des aspects plus larges 
des systèmes de santé qui sont essentiels pour tous les programmes.      

Les gouvernements de plusieurs pays, comme les Comores, Sao Tomé-
et-Principe et le Bhoutan, ont fusionné les comités de coordination de 
l’immunisation (ICC) de Gavi et les instances de coordination nationale (ICN) 
du Fonds mondial afin d’harmoniser la planification, la coordination et le suivi 
des ressources de Gavi et du Fonds mondial.  

Nos investissements conjoints dans la prestation de services, la logistique,  
le renforcement de la capacité de la chaîne d’approvisionnement et les 
systèmes de gestion des données sanitaires sont autant d’exemples notables 
de notre collaboration dans le renforcement des systèmes de santé. 

Domaines de collaboration

Au Mali, les investissements 
du Fonds mondial et de Gavi 
facilitent le déploiement 
ciblé d’agents de santé 
communautaires additionnels 
là où les besoins sont les 
plus grands. Pour ce faire, 
le pays doit jeter les bases 
politiques du financement 
national des agents de santé 
communautaires et d’un canal 
de financement viable à long 
terme, améliorer la qualité des 
soins fournis par ces agents 
en offrant de la formation axée 
sur les compétences et des 
programmes de certification, 
offrir une rémunération juste 
et en temps voulu, et porter 
à grande échelle un modèle 
novateur de supervision et 
des outils numériques qui 
optimiseront la mesure et 
le suivi de la performance 
des agents de santé 
communautaires.

Jane Silcock / Agence des États-
Unis pour le développement 
international (USAID)
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Prestation de services  
et ressources humaines  
pour la santé 

Les agentes et agents de santé sont 
le pilier de tout système de santé 
fonctionnel. Ce personnel est la ressource 
la plus précieuse pour combattre les 
maladies et offrir traitements et soins 
aux personnes les plus nécessiteuses. 
Le Fonds mondial et Gavi, avec d’autres 
partenaires, sont à pied d’œuvre pour 
améliorer la résilience des systèmes de 
santé et des systèmes communautaires. 

Au Mali, le ministère de la Santé et 
du Développement social s’emploie 
à atteindre la couverture sanitaire 
universelle en remettant en état et 
en renforçant les centres de santé 
communautaires et en aidant les agentes 
et agents de santé communautaires 
à offrir des soins de santé primaires 
de qualité. L’un des axes centraux 
des investissements conjoints du 
Fonds mondial et de Gavi à l’appui de 
cette initiative gouvernementale est 
l’établissement et le soutien de centres  
de santé communautaires dotés d’agentes 
et d’agents de santé communautaires 
formés et supervisés – une démarche qui 
devrait conduire à une amélioration de 
l’accès au dépistage et au traitement du 
VIH, de la tuberculose et du paludisme, 
ainsi qu’à une meilleure couverture 
vaccinale. Ces investissements appuient 
également la standardisation, au moyen 
d’un mécanisme d’accréditation et de 
processus de gouvernance et d’assurance 
qualité améliorés, du réseau de centres  
de soins de santé primaires.

Chaîne d’approvisionnement  
et logistique

En étroite collaboration, Gavi et le Fonds 
mondial aident les pays à renforcer 
leurs chaînes d’approvisionnement et la 
logistique des produits de santé publique.  

Les magasins centraux de 
fournitures médicales sont 
responsables de l’achat et de 
l’entreposage des médicaments 
et des produits de santé 
et de leur distribution aux 
structures de santé à 
travers le pays. Ce sont 
eux qui veillent à ce que 
chaque structure de santé 
dispose des médicaments 
et des produits de santé 
dont elle a besoin pour fournir 
des soins optimaux à chacun 

de ses patients. En partenariat 
avec le gouvernement de l’Ouganda, 

Gavi et le Fonds mondial ont assisté le 

Magasin central de fournitures médicales 
dans la construction d’un entrepôt de 
produits de santé ultramoderne. Gavi a 
apporté son concours à la technologie de 
chambre froide de l’entrepôt, tandis que 
les subventions du Fonds mondial ont été 
investies dans le bâtiment principal et les 
équipements indispensables, par exemple 
les chariots élévateurs et autres appareils 
de manutention. Le Fonds mondial et Gavi 
ont également investi dans l’achat de 
camions frigorifiques pour la distribution 
de produits de santé nécessitant une 
chaîne du froid, comme les vaccins  
contre le COVID-19 et certains réactifs  
de laboratoire. 

L’amélioration, le maintien et la 
protection de la santé des personnes 
sont tributaires du bon fonctionnement 
des chaînes d’approvisionnement en 
produits tels que médicaments, vaccins 
et contraceptifs. Les responsables 
des chaînes d’approvisionnement ont 
besoin de données exactes en temps 
opportun pour prendre des décisions 
éclairées et efficaces sur les opérations 
courantes, comme la prévision de la 
demande et le réapprovisionnement 
des établissements de santé. La mise 
en place ou l’amélioration du système 
d’information pour la gestion logistique 
(SIGL) numérique dans la chaîne 
d’approvisionnement en santé du 
pays améliore la collecte, l’analyse, la 
communication et l’utilisation de données 
exactes pour une prise de décision 
efficace.

En 2020, Gavi et le Fonds mondial ont 
publié un nouveau document d’orientation 
à l’intention des pays prévoyant 
sélectionner, acquérir et implémenter 
un nouveau logiciel d’information pour la 
gestion logistique. Le document présente 
les applications prêtes à l’emploi et les 
prestataires de service qui répondent aux 
normes internationales et aux exigences 
générales pour les SIGL de la chaîne 
d’approvisionnement en santé et qui sont 
adaptés aux contextes d’intervention 
difficiles ou pauvres en ressources. 
Les deux organisations coordonnent 
désormais leurs investissements dans les 
SIGL dans 11 pays. 

La Gambie, par exemple, s’est appuyée 
sur ces orientations pour sélectionner l’un 
des SIGL recommandés. Le logiciel est 
en cours de mise en œuvre dans 50 sites 
sous un projet pilote qui devrait bientôt 
être mis à l’échelle pour couvrir 200 sites. 

Reconnaissant le rôle clé que jouent 
les responsables et les gestionnaires 
des chaînes d’approvisionnement en 
santé dans la fourniture de vaccins 
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et de produits médicaux essentiels, 
Gavi, le Fonds mondial et l’Agence des 
États-Unis pour le développement 
international (USAID) ont établi en 
2021 un nouveau partenariat pour offrir 
conjointement une version mise à jour 
du Programme de formation stratégique 
pour les cadres, mieux connu sous 
l’appellation STEP 2.0, élaboré par Gavi 
dans le cadre de sa stratégie de chaîne 
d’approvisionnement 2016-2020. 

En unissant leurs forces par le biais de ce 
programme transformateur, Gavi, le Fonds 
mondial et USAID rendront la chaîne 
d’approvisionnement plus efficace, ce qui 
devrait améliorer les résultats en matière 
de santé dans de nombreux pays à 
revenu faible et intermédiaire qui peinent 
à se procurer des médicaments et des 
équipements médicaux. 

La lutte contre les pandémies passe  
par une chaîne d’approvisionnement  
en santé efficace, maillon essentiel d’un 
système de santé résilient et durable.  
Le programme STEP 2.0 est l’occasion de 
renforcer les chaînes d’approvisionnement 
à l’intérieur des pays, afin que les produits 
médicaux vitaux soient livrés là où les 
besoins sont les plus grands. 

En novembre 2022, un programme 
STEP 2.0 a été lancé en Éthiopie 
pour former et entraîner 60 cadres 
intermédiaires et supérieurs du 
Service éthiopien d’approvisionnement 
en produits pharmaceutiques, 
responsable de la fourniture de produits 
pharmaceutiques abordables et de 
qualité à toutes les structures de santé 
publique du pays. Le programme, qui 
combine l’enseignement traditionnel 
avec la formation en cours d’emploi, 
amène les participants à développer leur 
pensée critique et leurs compétences en 
résolution de problèmes, à devenir des 
militants des activités de transformation 
de la chaîne d’approvisionnement et 
à constituer et à diriger des équipes 
efficaces. Les participants sont jumelés 
avec des mentors du secteur privé, ce 
qui leur permet de mettre en pratique 
leurs nouvelles compétences, d’élargir 
leur réseau de contacts et d’échanger des 
connaissances.

Systèmes de santé davantage 
écoresponsables

Les investissements dans les systèmes 
de santé, en plus d’améliorer les résultats 
en santé publique, contribuent à la lutte 
contre le changement climatique. Par 
exemple, les investissements de Gavi 
pour le remplacement de réfrigérateurs 

conventionnels par des appareils à 
énergie solaire se sont traduits par une 
réduction estimée des émissions de 
dioxyde de carbone de 7 000 tonnes 
par année. Le Fonds mondial cherche, 
avec ses fournisseurs de produits de 
santé et de moustiquaires, des moyens 
d’encourager les achats responsables sur 
le plan environnemental et social. Depuis 
2018, le Fonds mondial recommande de 
ne plus distribuer les moustiquaires dans 
des sacs plastiques individuels, afin de 
réduire les impacts environnementaux. 
Cela représente environ 2 700 tonnes 
métriques de déchets de plastique en 
moins. 

Gestion des données sanitaires

Dans certaines parties du monde, la 
maladie se dissémine plus vite que 
l’information. Le Fonds mondial et Gavi 
investissent dans des systèmes de 
gestion de l’information sanitaire qui 
pourront remédier à cette situation. Nous 
aidons les pays à collecter, à échanger et 
à analyser des données que les structures 
de santé peuvent ensuite utiliser en temps 
réel pour offrir des services de qualité 
et stopper les flambées épidémiques 
avant qu’elles ne s’amplifient en une crise 
sanitaire. Les plateformes de gestion de 
l’information sanitaire, comme le DHIS2, 
comptent parmi les outils essentiels pour 
réaliser des progrès dans ce domaine. 

Le DHIS2 est une plateforme Web 
à source ouverte utilisée le plus 
couramment comme système de gestion 
de l’information sanitaire (SGIS). La 
plateforme DHIS2 est le plus grand SGIS 
du monde. Elle est utilisée par 76 pays 
à revenu faible ou intermédiaire. Environ 
3,2 milliards de personnes vivent dans 
les pays qui utilisent cette plateforme. 
Reconnaissant l’adoption généralisée 
de la plateforme, l’OMS a déclaré le 
DHIS2 bien public mondial, et mis sur 
pied des applications et des orientations 
normatives de gestion de la qualité des 
données à l’appui des pays souhaitant 
mieux utiliser le DHIS2. 

Gavi, le Fonds mondial et d’autres 
organisations appuient le HISP Centre  
de l’Université d’Oslo, qui est responsable 
du développement, de la maintenance  
et de l’opérationnalisation du DHIS2  
dans le but de renforcer les systèmes  
de santé dans les pays à revenu faible  
ou intermédiaire. Grâce à cet appui,  
le DHIS2 demeure une solution à source 
ouverte pérenne et un bien public mondial 
à la disposition de tous les pays. 

Gavi et le Fonds mondial, avec d’autres 
partenaires, ont appuyé la préparation 
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(équipement informatique, formation) 
et le déploiement du DHIS2 au Tchad. 
Le lancement officiel fort attendu de la 
plateforme a eu lieu en octobre 2022. 

Depuis 2017, Gavi a aidé 40 pays à 
intégrer dans le DHIS2 les données sur 
la couverture du Programme élargi de 

vaccination. Cette intégration élimine 
les systèmes parallèles et améliore la 
durabilité des systèmes d’information 
ainsi que la qualité et l’utilisation des 
données.    

Maternité de Canchungo, 
Guinée-Bissau. 
Feia Oliveira Sanca (à droite), 
technicienne en statistique  
à la Direction régionale  
de la santé publique, contrôle 
des données numérisées  
par l’infirmière Hermini Gilda 
au moyen du DHIS2.

©PNUD Guinée-Bissau /
Gwenn Dubourthoumieu

Gestion des finances publiques 
Ensemble, Gavi et le Fonds mondial continuent d’accorder leurs stratégies et 
politiques opérationnelles et financières afin d’améliorer l’efficacité et l’impact 
de leurs interventions à l’appui des pays.  

Par exemple, en 2021, le Fonds mondial et Gavi ont conclu avec la Fédération 
internationale des comptables (IFAC) et USAID une entente novatrice de 
mise en œuvre de solides pratiques comptables dans le secteur public de 
la santé et d’amélioration de la gestion financière générale des fonds des 
donateurs par les pays qui mettent en œuvre les programmes subventionnés. 
Travaillant ensemble, Gavi, le Fonds mondial et l’IFAC développent l’expertise 
des professionnels de la comptabilité et des finances et comblent les lacunes 
dans les compétences en comptabilité dans ces pays, ce qui se répercute sur 
la fiabilité et l’efficacité de la gestion et du décaissement des fonds. Ce travail 
a commencé en projet pilote dans deux pays, le Burkina Faso et le Ghana, en 
collaboration avec les associations de comptables professionnels des pays. 

De manière analogue, le Fonds mondial et Gavi ont joint leurs forces à Aidspan 
pour le renforcement des institutions supérieures de contrôle de sept pays 
d’Afrique, dans le but d’améliorer la comptabilité des fonds des donateurs pour 
la santé. 

Les équipes financières de Gavi et du Fonds mondial sont déterminées  
à améliorer l’efficacité, l’efficience et l’impact de leurs mandats respectifs 
en collaborant au niveau stratégique et opérationnel. Cette collaboration a 
conduit à une amélioration des services aux pays, à des initiatives de partage 
des coûts et à des mises au point opérationnelles, tout en évitant  
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le dédoublement du travail et en augmentant l’efficience et les économies. Les 
équipes élaborent une feuille de route pour les prochaines années dans le but 
de poursuivre le développement de cette collaboration interorganisationnelle.

 
Lutte contre le paludisme
Bien que de grands progrès, comme la réduction du nombre global de cas  
et de décès, aient été accomplis à travers le monde dans la lutte contre  
le paludisme au cours des vingt dernières années, il reste encore beaucoup  
à faire. Chaque année encore, le paludisme tue plus de 600 000 personnes,  
la plupart des enfants de moins de cinq ans. 

Avec les perturbations causées par le COVID-19, les crises humanitaires et le 
changement climatique, ainsi que la diminution de l’efficacité des principaux 
outils de contrôle du paludisme, le développement d’outils novateurs et 
prometteurs est plus important que jamais.  

Se fondant sur des études cliniques, Gavi, le Fonds mondial et Unitaid 
ont engagé près de 70 millions de dollars US pour financer des projets 
pilotes d’introduction du vaccin antipaludique RTS,S – le premier vaccin 
recommandé pour la prévention du paludisme chez les enfants – dans 
les programmes de vaccination réguliers au Ghana, au Kenya et au 
Malawi. Dans un monde où un enfant meurt du paludisme chaque 
minute, ce vaccin est un ajout important à l’arsenal de lutte contre 
la maladie. 

En mars 2023, près de quatre ans après l’amorce de la vaccination, 
plus 4,3 millions de doses du vaccin RTS,S/AS01 avaient été 
administrées au Ghana, au Kenya et au Malawi. Plus de 1,4 million 
d’enfants avaient reçu au moins une dose, et plus de 480 000 
avaient reçu leur quatrième et dernière dose. Les projets pilotes ont 

été l’occasion d’évaluer la faisabilité d’administrer quatre doses du vaccin 
RTS,S sur le terrain, et conduit à une diminution de 30 % des hospitalisations 
pour le paludisme sévère. 

En juillet 2022, Gavi a ouvert sa première période de candidature à l’appui du 
déploiement du vaccin à plus grande échelle dans les pays. Les directives de 
Gavi en matière de candidature sont fondées sur un soutien ciblé qui prendra 
de l’ampleur à mesure que l’accroissement de la capacité de production du 
vaccin augmentera le nombre de doses disponibles. Gavi investit dans le 
déploiement du vaccin pour la période 2022-2025. Le Fonds mondial, bien 
qu’il ne finance pas le vaccin directement, appuie les activités de planification 
et de gestion des données incluses dans les subventions accordées aux pays 
pour leurs programmes nationaux de lutte contre le paludisme. Ces activités 
comprennent la collecte et la gestion des données sur les interventions  
de lutte contre le paludisme, ainsi qu’un soutien pour l’élaboration et la mise 
à jour de plans stratégiques nationaux de lutte contre le paludisme et pour 
l’évaluation des programmes connexes. 

Le vaccin antipaludique devrait être fourni dans le cadre d’une stratégie 
complète de contrôle de la maladie et couplé avec les outils de prévention 
existants, dont plusieurs, comme les moustiquaires imprégnées d’insecticide, 
la pulvérisation intradomiciliaire d’insecticide à effet rémanent,  
la chimioprévention du paludisme saisonnier et le dépistage et le traitement 
rapides de la maladie, sont mis en œuvre par des programmes financés par  
le Fonds mondial.
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Lutte contre le cancer du col de l’utérus
Le cancer du col de l’utérus est le quatrième cancer le plus répandu chez les 
femmes. Plus de 90 % des nouveaux cas et des décès surviennent dans les 
pays à revenu faible ou intermédiaire.  

Le VIH multiplie par cinq le risque de cancer du col de l’utérus. Le vaccin 
contre le virus du papillome humain (VPH) procure une protection presque 
complète contre le cancer du col de l’utérus. C’est dire que la vaccination 
à grande échelle est essentielle à la prévention des infections, avec en 
complément le dépistage pour la détection précoce des cas.  

Le Fonds mondial a progressivement intensifié sa participation aux efforts 
mondiaux de lutte contre le cancer du col de l’utérus, dans ses relations 
avec des partenaires clés, dont Gavi, et par son soutien à l’accessibilité des 
programmes de dépistage et de traitement.  

Gavi concourt à la vaccination contre le VPH depuis 2012. Le vaccin anti-
VPH enregistre certains des meilleurs résultats parmi les vaccins bénéficiant 
de l’appui de Gavi, avec 17,4 décès évités par 1 000 enfants vaccinés. À ce 
jour, 29 pays appuyés par Gavi ont introduit le vaccin, et 9,8 millions de filles 
ont été vaccinées. En 2022, Gavi a lancé un plan accéléré visant à vacciner 
86 millions de filles d’ici fin 2025. 

 
Pandémie de COVID-19 et préparation aux pandémies
Le Fonds mondial et Gavi jouent un rôle clé dans la préparation et la riposte 
aux pandémies en mettant leurs compétences uniques et leur expérience 
dans la lutte contre les maladies infectieuses les plus mortelles au service des 
efforts déployés dans le monde entier pour protéger toutes les populations 
contre les prochains agents pathogènes à potentiel pandémique.    

Lorsque la pandémie de COVID-19 a frappé en 2020, Gavi et le Fonds 
mondial ont réagi promptement pour appuyer un accès équitable à la 
vaccination, au diagnostic et au traitement, ainsi que pour protéger 
les gains durement acquis contre les maladies infectieuses et aider 
les communautés dans leur riposte. 

Avec nos propres moyens et en partenariat avec le Dispositif 
pour accélérer l’accès aux outils de lutte contre le COVID-19 
(Accélérateur ACT), nous avons démontré toute l’agilité et 
l’importance de nos organisations dans le soutien à la lutte contre 
les pandémies. 

Gavi a été le fer de lance de la vaccination avec COVAX, le pilier Vaccins 
de l’Accélérateur ACT. En date de mai 2023, COVAX avait distribué près de 

deux milliards de doses de vaccins contre le COVID-19, aidant les pays à plus 
faible revenu à administrer deux doses du vaccin à 54 % de leur population et 
à 81 % de leur personnel de santé en moyenne. Grâce à une aide financière de 
1,06 milliard de dollars US pour 87 pays en faveur de la livraison ciblée, 54 % 
des pays ont renforcé leur infrastructure de la chaîne du froid et 49 % ont 
également numérisé leurs données sanitaires. Gavi dirige les fonctions d’achat 
et d’approvisionnement de la Facilité COVAX : elle coordonne la conception, 
la mise en œuvre et l’administration de la Facilité COVAX et du mécanisme de 
garantie de marché COVAX, et s’emploie à la préparation et à la distribution 
dans les pays en collaboration avec ses partenaires de l’Alliance, l’UNICEF et 
l’OMS, et les gouvernements. Avec le Comité permanent interorganisations 
des Nations Unies, Gavi a mis sur pied le mécanisme du stock de réserve 
humanitaire pour répondre aux besoins les plus complexes dans les contextes 
fragiles et les situations de conflit. 



Le dispositif de riposte au COVID-19 (C19RM) du Fonds mondial a été la 
première source de subventions des pays à revenu faible ou intermédiaire 
pour combler presque tous les besoins, à l’exception des vaccins : diagnostics, 
traitements (y compris l’oxygénothérapie), équipements de protection 
individuelle et autres mesures de santé publique. En date de mai 2023, 
5 milliards de dollars US ont été approuvés pour financer la riposte au 
COVID-19 du Fonds mondial, qui a appuyé 109 pays et 22 programmes 
multipays. Le C19RM se poursuit après sa phase d’intervention d’urgence. 
Il se concentre désormais sur les programmes à long terme et les 
réinvestissements dans la prévention, la préparation et la riposte qui aideront 
les pays à affronter les prochaines pandémies et futures menaces pour la 
santé publique. 

Accra, Ghana.  
Une infirmière se prépare  
à administrer une dose  
du vaccin Oxford/AstraZeneca 
à l’hôpital régional Greater 
Accra. Les premières 
campagnes de vaccination 
contre le COVID-19 facilitées 
par COVAX dans cette région 
de l’Afrique ont commencé 
en mars 2021 au Ghana et en 
Côte d’Ivoire. Ces campagnes 
ont été parmi les premières 
à utiliser des doses fournies 
par COVAX. Il s’agissait 
d’une étape historique vers 
la distribution équitable des 
vaccins contre le COVID-19  
à travers le monde.

OMS / Blink Media -  
Nana Kofi Acquah

Le Fonds mondial
Le Fonds mondial est un partenariat international ayant pour vocation de vaincre le VIH, la tuberculose et le paludisme et de bâtir 
un monde en meilleure santé, plus sûr et plus équitable pour toutes et tous. Nous mobilisons et investissons plus de 4 milliards de 
dollars US par an pour lutter contre les maladies infectieuses les plus meurtrières, combattre l’injustice qui les alimente et renforcer les 
systèmes de santé de plus de 100 pays parmi les plus durement touchés. Depuis le début de la pandémie de COVID-19, nous avons 
investi 5 milliards de dollars US supplémentaires pour combattre cette nouvelle pandémie et renforcer les systèmes pour la santé. 
Nous unissons les dirigeants, les communautés, la société civile, les agentes et agents de santé et le secteur privé pour trouver des 
solutions qui ont l’impact le plus marqué possible, et nous les mettons à l’échelle à travers le monde. Depuis 2002, le partenariat du 
Fonds mondial a sauvé 50 millions de vies.

Gavi, l’Alliance du Vaccin
Gavi, l’Alliance du Vaccin, est un partenariat public-privé qui contribue à la vaccination de la moitié des enfants de la planète contre 
certaines des maladies les plus meurtrières. Depuis sa création en 2000, Gavi a aidé à vacciner une génération tout entière – soit 
plus de 981 millions d’enfants – et à prévenir à terme plus de 16,2 millions de décès, ce qui a permis de réduire de moitié la mortalité 
infantile dans 73 pays à plus faible revenu. Gavi joue également un rôle essentiel dans l’amélioration de la sécurité sanitaire mondiale 
en soutenant les systèmes de santé et en finançant les stocks mondiaux de vaccins contre la maladie à virus Ebola, le choléra, 
la méningite et la fièvre jaune. Après deux décennies de progrès, Gavi s’attache désormais à protéger la nouvelle génération et à 
atteindre les enfants zéro dose qui ont été laissés de côté et échappent encore à la vaccination, en recourant à des mécanismes 
financiers innovants et en faisant appel aux technologies de pointe – allant de l’utilisation de drones à la biométrie – pour sauver des 
millions de vies supplémentaires, prévenir les épidémies et aider les pays à atteindre l’autosuffisance.   
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